s Année. 
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SAMEDI 10 MAI 1947 


Aujourd'hui, véndredi 


w. STOP 


VOUS DONNE RENDEZ-VOUS 


SUR UNE GRILLE 


Demain samedi 


de Clichy à Barbès, M. STOP 
sera nettement dissymétrique 


Premier Conseil du ministère remanié 


&LA SOUDURE 


| 
Les nouveaux 
ministres 


| On été nommés ce matin en 


Conseil des ministres : 
D. Daniel MAYER, ministre 
du Travail, 


M. Robert PRIGENT, ministre 
Santé publique. 

M. LETOURNEAU, 
mini 


de la 
l'Urbanisme. 


M. BECHARD 


Reconstruction et 


ecrétaire 
d'Etat à la présidence du 
Conseil. 

M. Eugène THOMAS, ministre 
des P.T.T. 

A noter que M. Pierre-Henri 
Teitgen, vice-président du 
Conseil, est chargé de la fone- 
tion publique, qui faisait partie 
attributions de M. Maurice 


compte mainten 
SA 


Si Truman prend 
acte du rapport 
Marshall sur la 
gravité de la situa- 
tion en France... 
du blé 
LNAET 
mais au-dessus | 
du cours fixé | 
WASHINGTON, 9 mai 
N apprend de source aut 
O e M. Marshall vient 
de mettre le président Tru- 
man au courant de la situation en 
France en matière de céréales. 
Le secrétaire d'Etat américain aux 
Affaires étrangères se rend, en effet, 
compte qu'à moins que la France ne 
puisse recevoir rapidement des sup- 
pléments de blé, une nouvelle réduc. 
tion de la ration de pain ne serait 
pas exclue, bien que le gouvernement 
français espère pouvoir éviter cette 
mesure. 
Un expert du département de 
r. culture estime que le seul re- 
serait que le gouvernement 
américain modifie sa tique des 
en matière de céréales, et pu- 
lie, par mesure d'urgence, un décret 
autorisant l'achat des stocks de blé 
actuellement détenus par des entre- 
prises privées à des prix supérieurs | 
aux cours actuellement fixés. Il sem- | 
ble que le président Truman étudie 
actuellement la question d'une éven- 
tuelle autorisation d'achat de blé 
dans de telles conditions. 
(Suite en page 3.) 


velles « excellences ». 


Les délibérations gouvernementales qui ont duré 
trois quarts d'heure, ont porté essentiellement sur la 
conférence de Moscou et le ravit: 
à délibérer sur le remaniement mini 


n'ayant p: 

Le président Ramadier, après avoir 
rappelé en quelques mois l'évolution 
de la situation politique au cours 
de ces derniers jours, a tenu à mar- 
quer que les bases sur lesquelles s'est 
formé le gouvernement restent in- 
changées et que le remaniement n'in- 
dique aucune modification de la po- 
litique gouvernementale, notamment 
sur le plan international. 

M. Georges Bidault a fait ensuite 
une longue communication sur : les 
travaux de ia conférencerde Moscou 
et en particulier sur lés perspectives 
ouvertes par l'accord sur l'augmen- 
tation des importations de charbon. 

Le Const rennes dues paek. 
un exposé Tanguy Prigent str 
la situation des cérénies panifiables. 

— La France restera-leelle sans 
pain ? 

À cette question que lui posait les 
Journalistes. M. Mayer a répondu 

— Nous avons ensisagé ensemble :es | 
problèmes, chiffres en mains, et par- | 
ticulièrement la questioh des col- 
lectes. Notre conclusion est que la 
soudure sera assurée 

Interrogé peu’ après au sujet des 
nes Reneult, englobent un personnel 
grèves qui, compte non tenu des usi- 
de 12.000 ouvriers répartis dans sept 
usines du département de la Seine, 

ministre des Anciens combattants, 
porte-parole, ce matin, du Conseil, à 
précisé que cette question n'avait pas | 
encore été abordée mais que M. Da. | 


niel Mayer se_proposait de soulever. 
au prochain Conseil de cabinet qui 
se tiendra vraisemblablement demain. 
la question des primes à la produc 


tior 
Un flot de 


nomination 


Beaucoup de: nominations, ce ma- | 
tin, au Conseil des ministres. Outre | 
celies des nouveaux ministres, dont 
on trouvera la liste ci-contre, signa 
lons en premier lieu celle de M. Léo- 
nard au poste de préfet de police. 

M. Léonard, actuellement préfet de 
Seine-et-Oise, sera remplacé dans cet- 
te fonction par M. Ziwès, qui assumait 
la charge per intérim de préfet de 
police depuis le 20 mars 1947, date 
à laquelle M. Luizet a été suspendu 
de ses fonctions. 

Quant à M. Luizet, il serait, croit- 
on savoir, prochainement appelé à 
un poste important, peut-être celui de 
souvermeur de FA- È. F. 

Le Conseil a enfin approuvé- 
minations suivantes : 

M. Haat Picard (directeur au mi- | 
nistère de l'Intérieur) : secrétaire gé- | 
néral de la préfecture de police. 

MM. Oswald-Durand, gouverneur de | 
la Côte-d'Ivoire : Wiltort, gouverneur | 
par interim du Sénégal ; Maestracci. | 
gouverneur des Etablissements de 
l'Océanie : Pignon. commissaire de 
la République du Cambodge, le géné- 
ral Le Bris, commissaire de la Répu- 
blique en Annam ; Dufour. commis- | 
saire de ja République en Cochin- 
chine. 


no- | 
| 


(Suite en page 3.) 


A L'ASSEMBLÉE NATIONALE 


Débat sur Madagascar : 
M.MOUTET plaide pour M. DE COPPET | 


L a fallu ce matin 


pour attirer en séance un nombre 


respectable de députés. 


Madagescar ne falt pas recette de- 
puis qu'il nest pas question de ren 
verser le gouvernement, À 9 h. 30, 
Mme Germaine Peyrolles, vice-pré- 
mte, s'était trouvée en présence 
hémicycle absolument vide : il 
n'avait même pas le m'nistre et les 
interpellateurs. 

Un mellleur départ à 10 h. 15 per- 
mettait d'entendre MM t (ra= 
dical), Aujouiat (M.R.P.). et Paul Du- 
bois (P.RL.). C'est alors que M. La- 
nine Gueye a animé le débat en par- 
nt de Medagascar et beaucoup 
de l'Union Francaise. a 

« Vous avez, a-t-i) dit. proclamé 
des principes excellents dans la Cons- 
titution ; vous n'avez rien fat pour 
les réaliser. » 

M. Hauphouet. qui est roi en Côte 
d'ivoire et député communiste en 
France. intervient longuement : 

— Vous croyez avoir beaucoup fait 
pour nous, dit-il, parce que vous nous 
avez apnelés ici Vous avez fait 
YUnon Françsse sur le plan parle 
mentaire, mas non pas dans les terri- 
taires d'outre-mer, Et méme sur le 
plan parlemen‘aire vous ne -nous traie 


tez pas tous de la même façon. Vous 
étes prêts è traiter d'anti-Français 


ceux d'entre nous qui siègent à l'ex-| 
trème-gauche. | 

— Parfaitement, dit M. Violette. 

Le député, fort heureusement, n'a 
pas entendu, et c'est M. Jacques Du- 
clos qui répond pour lui à mi-voix : 
« Canaille | salaud ! » 

Ilest près de midi quand M. Mou- 
tet monte à la tribune. 

Le ministre s'attache à Stiendre M. 
de Le temps . l'orateur 
doit la je [ceux qui vou- 
draient l'interrompre. 


žm LAPIS 


n'a pas de stand a la foire 


lement, le Conseil 
ériel. 


M. VINCENT AURIOL 


est revenu les bras 
chargés de chez les 


ÉCRIVAINS COMBATTANTS 


La dix-septième vente des écrivains 
combattants s'est déroulée le plus tra- 
ditionnellement_du monde. 

M. le président üri paisa une 
heure compièle dans une atmosphère 
éminemment spirituelle, puis i) s'en 
fut les bras lourds de livres reçus 
et flatteusement dédicacés. 


REPETITION 
DES « COUTURI 
AUX INVALIDES 


La cérémonie de remise 
de décoration à M. Chur- 
chill s'est déroulée | 
ce matin à huis clos | 


Ce matin, à.11 heures. dans la| 
grande cour d'honneur des Invalides. | 
s'est déroulé la répétition générale de 
la cérémonie au cours de laquelle 
sera décerné, demain, la Médaille mi. | 
litaire à M. Churchill, | 

Afin d'honorer particulièrement le 
grand soldat, qui sera notre hôte dès 
ce soir, le gouvernement français s'est 
plu à donner à cette manifestation 
tout l'éclat que permet le faste mi- 
litaire. C'est pour qu'il se déploie 
dans toute sa rigueur et munificence 
que le général de Lattre de Tassi- 
gny. grand orfèvre en la matière, a 
tenu, avec le gouverneur des Inva- 
lides. à ce que cette « répétition des 
couturières » soit aussi conforme que 
possible à la réalité. 

Les détachements revêtus de 
unfiormes de parades, la 


ES > 


tir d'une boite et les spahis caraco- | 
Jant dans leurs atours flamboyants 
ont pris place devant le face sud des 
arcades de la cour. Puis un officier 
angiais. qu'accompagnait les ordon- 
nateurs, ont lentement défilé sur e| 
front des troupes. 

L'opération la plus difficile était | 
ensuite de rassembler en ordre ces 
cohortes chatoyantes pour les faire| 
défiler avec leurs étendards devant | 
l'officier figé au garde-à-vous dans 
le milieu de l'enceinte à la place 
même où M. Churchill recevra les 
honneurs de l'armée. Cette manœu- 
vre s'est déroulée avec précision. 1| 
ne manquait que l'intéressé. | 

A Tissue de la cérémonie des In-| 
valides. M. Churchill ira déposer une | 
gerbe sur la tombe du Soldat In-| 
connu. 

Quatre sous-officiers seront déco- 
cé demain; auz côtés de M. Chur- 


sera assurée” 
déclare M. Mayer 


Le gouvernement a sanctionné la 
nomination des- nouveaux ministres et a 


procédé à un mouvement administratif 
M. Léonard, préfet de police 
M. Luizet, gouverneur de l’A.E.F. ? 


E gouvernement « remanié » a tenu ce matin son 
premier Conseil des ministres, sous la présidence 
de M. Vincent Auriol, et en présence des nou- 


Carletti 


reçue par 


Tastevin 


l'issue d'un 
rallye : or 
ganisé 

par _l'Automobite 


Club du. Ciném: 
les chevaliers ont 


reçu les’ concur- 
rentes, dont 
Louise ` Carletti, 


que l'on voit Ici 
accueillie par le 
président de 

l'ordre 


Aux ‘ Charbonnages de France ” 


UN MILLIARD DE DÉFICIT 


- o | 
par mois 
Quatre administrateurs de l’État | 
sur six désignés par M. Mar- 


cel Paul, seraient révoqués | 
| 


Par Gaston GUILLAUX. 


ES entreprises nationalisées n’ont pas de chance.| 

Si le déficit des usines Renault s'explique par | 

des causes étrangères à leur gestion, il n’en est| 

pas de même pour les Charbonnages de France.| 

Il ne suffit pas de rendre hommage à l'effort des ou-| 
vriers, il faut assurer à cet effort son maximum d’ef- 


ence. 


L'économie française ne peut se re- 
lever que si les secteurs nationallsés. 
tout. comme le secteur libre, ont le 
souci d'une gestion équilibrée. 

ii y a quelques jours, un commu- 
niqué de la production industriele, 
A propos du déficit du « gaz et de 
l'électricité de France ». fndiquait 
des mesures de compression dans les 
charbonnages de France. 

N'était-ce pas indiquer que la mau- 
vaise gestion des charbonnages trou- 
vait là une des raisons du déficit et 
des difficultés rencontrées. 

Le Chef-du gouvernement et le mi- | 
nistre des Finances partagent mainte. | 
nant sur ce point l'opinion du minis-| 
tre de la Produetion industrielle. En | 
juillet dernier, après le réajustement | 
des saidires, je conseil administratif | 
des Charbonnages de France avait| 
pris un engagement formel l'aug- 
mentation des dépenses sera compen- | 
see par une réduction des prix de 
revient due à un accroiwement du 
rendement. Or. le déficit s'est aggravé: | 

Malgré les hausses formidables du 
prix du charbon. le déficit dépasse 
en eftet, depuis le ler avril. un mil- 
liard de francs par mois. La subven- 
tion annuelle de huit milliards pré-| 
vue au budget est irisuffisante. | 


Une nouvelle augmentation des prix | 


serait done nécessaire. Or. il s'en sul- 
vrait naturellement, non seulement 
une hausse du prix du gaz et de 
l'électricité. mais un nouvel « ajus- 
tement » des prix de transport, si on 


ne veut pas augmenter le déficit de | 


la SNCF. 


C'est tout ie procès de la gestion | 


actuelle des entreprises nationalisées, 
On a gonflé exagérément les effec- 


tifs du personnel administratif. D'au- | 
fre part. une centralisation excessive, | 
s'étend 


une  büreaueratisation qui 
comme une tache d'huile. ont abou- 
tà des résultats désasireux 


Certains membres de la commission | 
des Finances de l'Assemblée nationale. | 
comme M. Pleven, soupçonnant cette | 
« questions | 
». amené le Chef du gou- | 
vernement et le ministre des Finances | 
à se préoccuper de la manière dant | 
les conseils d'administration de ces| 
et rem- | 


situation, ont, par leurs 
indise: 


affaires d'Etat concevaient 

blissaient leurs fonctions 
L'édification de M Ramadier et de 

M Robert. Schuman a dû être com- 


plète. La responsabilité de plusieurs| 
membres dı conseil d'administration | 


apparait si évidente qu'un récent con- 
seil économique du gouvernement 
aurait décidé la révocation de quatre 
sur six des administrateurs désignés 
pàr M. Marcel Paul. 

S'il est exact que cette décision ait| 
été prise. elle doit devenir effective 
et étre rendue publique 

On ne met pas en cause les nationa- 
lisations en demandant que les entre- 
prises de l'Etat soient gérées au mieux | 
des intérêts de la nation 


| . 

TROIS P.G. 
s'évadent avec les | 
honneurs qui ne 

leur sont pas dus 


CHERBOURG, 9 mai (dépêche | | 
Trois pri- 
tde 
évader de la caserne Rocham- | | 
beau, de Cherbourg, dans des 
| circonstances qui relèvent de 
l'opérette 
| Eun deux s'attubia d'une 
ieie tenue de capitaine fran- 
çais, qui lui avait été prêtée, il | | 
y a deux moi 
fète à l'intérieur du camp, se mit 
au volant de la voiture du com- 
mandant, fit monter derrière 
deux de ses camarades et dé- 
marra. 

La sentinelle marocaine de fac- 
tion à la porte du quartier pré- 
senta les armes. Le faux capi- 
taine lui rendit un impeccable 
salut à la française et, vogue la 
galère, avec 45 litres d'essence | 

Peu après cette court 
scapade, ie comman 
amp devait trouver une lettre 
adressée à son nom, et dans la- 


donner en bon 
d'une route. qu'ils se 
gardés d'ailleurs de di 


» à l'occasion d'une | | 


yua eX 


Des rafales de 


mitraillettes... 


STANI LE TUEUR 


pié ses crimes 


A la ferme où il avait passé la nuit 
précédente, à Verlhac- Tescou, le 
monstre est tombé dans une em- 
buscade tendue par les policiers 


(De notre envoyé spécial Jean PAINSET.) 


La Foire de Paris. 
inaugurée demain 


istre du com- 
foire de Paris 
h. 30. 


M. Letourneau. mi 
merce, inaugurer. 
le samedi 10 mai 
tera également la 
Exposition aménagée au G: 
lais. 

Il sera accompagn 
ministre du 
Tehécosiovaqu: 
sera servi un 
vilon d'Arm 
premier jour, ser 
tère international 
tation 


abattu de plusieurs ra 


W AZELEWSKY a expié ses crimes cette nuit, à minuit. 


de pol 


présence avait été signalée hier, dans l'après 


MONTANBAN, 9 mai. 
Il a éi 


les de mitraillette par des inspecteurs 
e aux abords du domaine de Verlhac-Tescou, où sa 


midi. 


A la fin de la matinée d'hier, lorsque le chef d'escadron Bour- 


doncle, commandant la gendarmerie de Montauban, déco! 


ferme inhabitée de Verlhac-Tescou 
(barreaux de soupirail arrachés, 


un pied, poulet vidé), 


idiatement battue 
Lencant heure e 


Les ouvriers de Renault 


se prononcent sur les 
propositions gouvernementales 


ES ouvriers de la Régie Renault se prononcent cet après-midi sur 
I les propositions que les représentants du gouvernement ont 


faites aux délégués, pour mettre fin au conflit. 


de 2 fr. 
que les ouvriers demandaient 
rancs. 

meeting général 
-midi depuis 14 heures, À 


propositions augmentera: 
50 la prime de produc 


a lieu cet 
Bil 


lancourt, Les résultats du réfren 
dum ne seront connus qu'assez tard 
dans la soiré 

L'entrevue que le bureau de la C 


GT. devait avoir avec le Chef du 
gouvernement, après avoir été fixée 
à ce matin, avait été reportée à di 
main après-midi en raison de la reu- 
nion du conseil des ministres 

Or le secrétariat confédéral. à son 
tour, en raison de l'assemblée des 
cadres syndicaux de la r pa 
sienne, prévue pour samedi 
res, à la Maison de la Métallurgie. 
64. rue Pierre-Timbaud a fait deman- 
der à M. Paul Ramadier de renvoyer 
à lundi, 17 heures, l'entretien qui doit| 
porter sur le problème des salaires. | 


[LA MADELON 47 
ne verse plus à boire! 


SPORTS ET 
JEUNESSE 


RIS-PRE 


SAMEDI 10 MAI, è 14 h. 30, ploce de | 
le Mairie : matches de volley-ball, | 


basket-boll, par l'équipe pre- 
du RACING CLUB DE FRANCE, | | 
de Fronce | | 


11, MAI, à 14 heures 


‘Acclimatotion: téte enton- 


Les ouvriers 
blanchisseurs peu 
favorables à la grève 


De nouveaux pourparlers ont été en. 
gagés ce matin e syndicat de 
ouvriers blanchisseurs el les 
sentants patronaux 

A l'heure actuelle, les conversations 
se poursuivent. Les ouvriers du syn- 
dicat de la blanchisserie ont décidé 
d'utiliser tous les moyens à leur di 
position pour faire aooutir leurs 
vendications sans être obligé davo 

ève générale 


recours à la 


mrap ia d s 
L’agitation en province 
A GRENOBLE, les ouvriers et em- 

ployés d'une société de travaux méca- 

niques ont déclenché une grève de 

deux heures A 
A TOURS, un arrêt de travail d'une 

demi-heure à été observe dans les | 

Usines métallurgiques de Tours par let 

ouvriers, employés et agents de mai- | 

trie. 

À DIVES-SUR-MER. 1300 ouvriers 
de la Cagedur » se sont MIS en grève. 
is réclament une augmentation de la 
mime de rendement à ia production 
jne virite de l'inspecteur du. travail 
est attendue par les délégués syndi- 
eaux. « 


Détente dans le Nord 


DANS LE NORD. 
ciale s'est sensiblement améliorée :| 
les mineurs de la fosse 2 bis du| 
groupe d'Hénin-Liétard, ont repris le 
travail 

Les mariniers, par contre, ont pour. 
suivi le blocage des canaux. 

A Loos, près de Lille. les débar- 
deurs et ouvriers occupés à l'usine 
d'engrais Kuhlmann ont revris le tra- 
vail tandis qu'à Armentières deux 
filatures ont débrayé 

À Corbehem, le conflit des usines| 
Béghin (papeterie, cartonnerie, su- 
crerie). est en vole d'arrangement. | 
La direction accorderait à peu près 
l'augmentation réclamée par les ou- 
vriers. 


la situation so- | 


uvrit dans une 
les traces du passage du Polonais 


linge ayant paru servir à envelopper 
1 avait le choix entre deux tactiques : 


in disp 
du dans ia 
onnée, pro: 
demeura: 

mmes 


s F 


prirent 


place. Derrière la p range, 


Comp: 
Maurice Bosc 
a cour se cachère 


ait, pour 
Maurice Bose. 
équipe fais 
haie 


Voici l’homme ! 

Vers 23 h. 30. le t se lève. Les 
RES ci oaa. à DAO 
Fate suivant : a Les mines de Cat- 


maux. » 
Soudain, alerte. On entend un bruit 
l'allée de pierres” qui 
propriété, Dans la nuit 


ette d'un vagabond 


d'un pas fatigué, cafa- 

andoulière, baluchon à la 

Qui est là ? erle-t-il À son tour. 

en lachant son baluchon et en épau- 
iant son arme. Et il tire 

Mais heureusement, son coup de 

feu n'atteindra qu'un mur de briques. 

C'es a vociféré le jeune 


paysan Maurice Bosc 

Aussitôt ia porie de la grange 
s'ouvre. ois hommes se démas- 
quent e leu de leurs armes sur 
le bandit qui n'a que le temps d'es- 
quisser un geste de fuite 

A cette fusillade s'est jointe la fw. 
sillade de l'inspecteur principal Fale 
yrac et de Lucien Bosc. 
L'homme s'est écroulé la face con- 
tre le sol. le fusil à sa gauche, 
bras en croix. Sous le feu croisé des 
deux équipes. il a été touché à mort. 

Des postes de guet, on accourt, on 
se précipite 

— Est-ce bien lui ? demande un 
Inspecteur aux deux frères Bosc, en 
braquant sur la tête du Polonais une 
torche électrique ? 


- Oui. c'est lui 1 
est alors que surgissent à leur 
tour MM. Maisonneuve, préfet, le pro. 


cureur Chassaing, le commandant de 
gendarmerie Bourdoncie, le capitaine 
Anglade. 


(Suite en page 3.) 


COMBAT 
DE BLINDES 


la frontière belge 
„entre douaniers 


et contrebandiers 

HAZEBROUCK, 9 mai, — Un en- 
gin blindé, spécialement équipé pour 
la contrebande, a franchi, cette nuit, 
vers O h- 15, la frontière au poste 
d'Houtekerque 

Il a été attaqué à Steembecque par 
le groupe motorisé eds douanes d'Ha- 
zebrouckk, mais il a pu gagner Ha- 
verskerque où il a disparu. 

Quelque temps auparavant, le même 
« tank » avait été attaqué sans suce 
cès à Outtersteene ainsi qu'au passage 
à niveau de Strazeele. 


match de basket-ball, ploce de la Mai- 
rie, et à 15 h. 30, au mont Volérien 


Tir oux ormes de guerre. 


hne, concours hippique. À 15 heures, | 
| 


| 
= hond-ball. Motch-exhibi- 
| 
| 


Les 34 mutinées de Fresnes 
enfin apaisées ont comparu ce matin 


DISTRIBUTION DE 3 A 8 MOIS DE PRISON 


de vue pénal, <' 
défilé aujourd'h 
correctionnelle, siégeant 


È ES trente-quatre mutin: 


10 MODÊLES de : BAR : RADIO : PHONO: 


REPRISE DES ANCIENS POSTES - ouvenr oimancne 


VARNETT- RADIO 


ce des flagrants délits, sous la pré: 


nes, qui sont majeures au poliit 
de plus de dix-huit ans, ont 
dans le box de la 17° Chambre 


idence de M. Combier. 
Les vierges folles étalent calmées, 


et à voir le visage innocent que pré=—” 


sentaient certaines d'entre elles, on 
n'eut jamais pensé qu'il put sagr 
de furies qui se livrèrent quarantes 
huit heures durant à des sarabarides 
démoniaques. 


Par petits groupes 


Les unes après les autres, au fur et 
à mesure que leur nom était appelé 
par le greffier, elles se détachalent 
de petits groupes parmi lesquels elles 
étaient réparties dans les couloirs, 
pour se présenter devant le tribunal 
afin de subir un interrogatoire très, 
bref. La plupart d'entre elles. se bors 
nérent à reconnaitre les faits. Quels 
ques-unes se prévalurent du droit de 
choisir un avocat, ce qui leur a valu 
de faite repousser leur comparution 
à trois jours. 


Les peines prononcées par le prés 
dent Combier s'échelonnent entre 
toris et huit mois de prison ferme, 


Contact | 


vichy- 
Londres] 


ANS le premier tome de ses sonvenirs, le colonel Passy 
s'étend longuement sur les missions de renseignements 
militaires et l’organisation des parachutages, des enlève- 


ments d'agents secrets par avions léger: 


ENVOYÉ SPÉCIAL DE PÉTAIN 
GROUSSARD ARRIVE A LONDRES 


Il a une entrevue avec Eden 
et Churchill qui s'opposerit à 


« Lysanders », de la for- 


mation de réseaux, de coups de main, de sabotages, d'éva- 


sions, etc. ; 


Plusieurs de ces exploits, qui furent à l'origine de la Résis- 
tance française, ont été révélés au public par les récits vécus de 
quelques-uns des héros qui y participèrent. 

Citons, pour mémoire, les missions de Duclos, dit « Saint- 


Jacques 
Rémy, Julitte, 


», d'Etienne d’Orves, de Salles, Alaterre, Mansion, 
dit « Guy » ou « Joly », Jauffrey, Laverdet, 


Labit, Varnier, Forman, Letac, Donnadieu, Tupet, M. Z... en 
Espagne, tant d'autres encore, et Passy fait cette remarque : 


ERMETURE. 
Chaque soir, c'est le mo- 

ment difficile où Corl) et 
Georges doivent = vider » les 


clients de la dernière seconde : le: 
bourrés d'alcool qui collent aux ta- 

* bles en dévidont des histoires in- 
terminables, les joueurs qui ont 
encore un fond de poche à perdre, 
ceux que lo lumière et le bruit du 
cabaret rassurent et qui ont peur 
de le nuit, 

Le dernier type à pousser dehors a 
été ce soir, un immense Polonais qui 
devenait méchant dès qu'on par 
de porie. Li a fallu que Rick 
"Lu t parti 

rçons sont partis 

Le caissier a monté au premier étape 
la cassetie de fer. Assez bonne soirée 
malgré « l'incident Ugarte », le coup 
des 120.000 du croupier et j'obstina- 
tion de Renault à offrir du champagne 
gratuit à tout venant 

Carl a vérifié les issues, coupé le 
us dans l'enseigne au néon, éteint 

lumières. 

— Faut-il laisser ce plafonnier al- 
lumé, M. Rick ? 

— Eteignez tout, Carl. 

Z Vous resterez dans 
Rick ? 

— Out. Vous en faites pas. 

Z Alors bonsoir, M. Rick. ou plu- 
tbt bonjour, car 1 est trois heures 
du matin 

— Bonsoir, Carl. En partant, ne fer- 
mez pas à clef la grande porte. 

Carl part stupéfait I) n'a encore 
jamais vu ça. Rick attablé, seul, de- 
vant une bouteille de whisky et un 
verre.. et buvant. Cela ne ressemble 
plus du tout à Rick. Ce n'était pas un 


le noir, M. 


« soni ux » ; jusqu'à présent j 
agissait sans même avoir l'air de 
penser. 


L'obscurité de la salle est divisée 
en tranches égales par le passage ré- 
puljer d'une grande lueur pâle ; c'est 
la lumière de l'aéro-phare qui balaie 
Casablanca endormie. 

Rick boit son huitième whisky et 
entreprend avec la nuit un long dia 
logue intime : 

« C'est -omme ça ou: le passé re- 
vient, Vous parlez d'une surprise ! Je 
croyais en avoir fini avee ce bonheur 
J'avais mis tous les souvenirs dans 
ùn tiroir de mémoire, fermé ce tiroir 


Dans le : C'est Humphrey 
Bogart qui interprète la rôle Le 
Rick, dans le film Warner Bi 
Casabianca. . 


tres, soumis aux pins brutales pres- 

voulaient continuer à se bat- 
tre, libres, pour la Hberté… même si 
leur lutte ne devait être que sym- 
bolique. 


NOUS SOMMES EN JUIN 191, 
DATE IMPORTANTE MAR- 
QUERA LE CONTACT IQUE 


DRES, ET C'EST LA MISSION DU 
COLONEL GROUSSARD DANS LA 
CAPITALE BRITANNIQUE : 


L'intelligence Service avait assuré 


ciei et jeté la cf dans les nuages. 
‘Inutile. La clef me revient dans l; 
main, le tiroir s'ouvre tout seul et 
tous les souvenirs anciens reparaissent. 
Frais. Avec toutes leurs couleurs, 
comme s'ils étaient nés de la veille 

« Quelqu'un a écrit quelque chose 

dans le genre de : 
„1l n'est pire misère 
ig heureux dans un 
[jour de malheur. » 
« Mille souvenirs beureux sont là 
{pour me crier mille fois « misère » 

« C'est bête. Jette histoire aurait 
très bien pu ne jamais finir. I 
fallu que cette fisaue guerre... et que 
cette femme. Maintenant, c'est euit. 
Allons. Rick, ne perds pas ton temps 
à jouer avec un fantôme. On ne iri- 
che pas avec le passé C'est comme 
ça que le temps passe. 

Une porte du crbaret s'est ouverte 
en grinçant légèrement «ur ses gonds, 
Rick sursaute. 

— Patron. Z'êtes là, patron ? 

Sam. Ce n'est «ue Sam. I} s'appro- 
~he lentement de la table, comme un 
chien qui voudrait faire des fêtes. 
mais Qui a peur d'être battu. Sam 


Résumé | 
des chapitres précédents 


A Cosabionco, vilie 

pour lep « radin d'Europe », 

ment d'arriver deur Tehiaues 

fanta traguée par la Gi 

Lasto et liea Lund, Das 
ent Rena 


de » 


nage 


pete slebuate puis" Béraisee. che | 
Le Sms allemande ipa Pi 
Pironi ow eiie connait Rick, le 98: 


|> de bare 


sait pourquoi Rick se saoule tout seul : 
Patron | Vous n'allez pas vous 
coucher ? 

— Pas encore. 

— Il y a des livraisons, demain. T 
faut dormir. Vous d'allez pas vòus 
coucher bientôt ? 

— Non 
Pas sommeil ? 

Non 
Pas sommeil non plus 
Bravo. Alers buvons 
ensemble 

— Non. Pas mol, patron. 

— Buvons un coup. je te dis.. 

Sam sait qu'il y a « danger ». T 
sait que. ce soir, toute son affection 
pour Rick ne pèse pas lourd dans la 
balance des décisions du « patron ». 
Pourtant il insiste 

— Patron, Allons-nous-en d'ici 

— Non, $am. J'attends une dame. 

Les paroles ont parfois des veftus 


verre 


un 


ce qu'il rencontre de Gaulle 


son transport via Lisbonne et il avait 
demandé à me voir dès son arrivée. 

J'allai l'accueillir dans la journée 
@u 20 juin, sur l'aérodrome de Bri 
tol, Il me dit aussitôt qu'il voulai 
absolument éviter de donner l'impres 
sion de avec le gouverne 
ment hritannique derrière le dos du 

éral de Gaulle. J'étais content de 
le revoir, car bien que l'ayant peu 
connu, j'avais gardé de lui le souve- 
nir d'un chef énergique, courageux et 
loyal. 


E 
E le maréchal 

triger, de prendre 
l'insu de Darlan, « dont tout 
monde se méfiait » (sic, vee 
Churchill et Eden, afin d'obtenir 


ceux-ci que le gouvernement britan- 
nique renseignåt le haut commande- 


magiques Certains mots prononcés 
peuvent forcer les portes du destin. 
Rick l'éprouve. En disant « j'attends 
une dame », il vient de prépare" un 
avenir. I a joué avec une formule 
magique. I vient de se fabriquer 
une conviction : 

Elie va revenir, 
qu'elle va venir. 

— Allons-nous-en. patron... je vous 
dis. Je vous dis que tout ça finirs 
très mal. Prenons la voiture. Filons 
dans la nuit. Vous aimez rouler très 
vite, sans phares. Moi j'aime pas : 
tant pis. Allons-y. Nous arriverons 
dans [e désert ou à Benahmed, ou 
bien encore sur un bateau. Nous re- 
viendrons lorsqu'Elle sera repartie.. 

— Fous le camp ou hus-loi, Sam. 
Méle-tol de ce qui te regarde ou je te 
came cette bouteille sur la figure. 

La lumière du phare passe douze 
fois et Rick finit d'un ‘trait la bou- 
teille 

— Décembre quarante et un : Ca 
sablanca : quatre heures du matin 
Quelle heure ça fait à New-York. 


Sam. Je sais 


— Sais pas, patron, ma montre est 
arrêtée 

— ils dorment à New-York. Ils dor- 
ment dans toute l'Amérique. Tout 1è 
monde dort sur la terre. |] n'y a que 
moi pour. 

Rick a pris son verre à pleine main 
et l'a serré entre ses doigts jusqu'à ce 
qu'il éclate : 

La terre est pleine d'endroits 
qu'elle pouvait choisir. Bon Dieu | Et 
la voilà qui débarque à Casablanca 
Casablanca est pleine de bistrots et 1 
faut que ce soit chez moi qu'Ils vien- 
nent boire... Pas idée 1 

Sam vient de trouver un truc. N 
s'est plisé devant le piano, il a ou- 
vert le couverele sans bruit et main- 
tenant quelques notes hésitantes s'élè- 
vent : 

— Qu'est-ce que tu joues là ? 
— Rien. patron. 

— Alors joue quelque chose. Je ne 
veux plus entendre qu'un seul air. 
Joue cet air 

— J'sais pas l'auel. patron 
— Fais pas l'imbécile. Tu l'as joué 
tout à l'heure pour elle. Joue-le pour 
mol 

— Si longtemps. 
viens plus très bien. 

— Tu t'en es souvenu pour 

Rick s'affale sur les débris de verre, 
la tête dans le pli du coude, tandis 
que dans la maison vide et obscure 
monte « Comme le temps passe » 

(A suivre) 
Roger DAL. 


(Copyright 1947 par Rager Dai, — 
Tous droits de reproduction réservés) 


Je ne m'en sou- 


“ Je protestai alors 
véhémentement et 
décidai de susciter 


une démarche auprès 
de sir Alexander 
Cadogan ” 


ment français sur les chances de vie- 
toire de la Grande-Bretagne. (Les 
informations qu'il rapporterait au- 
raient sur Patiitude du gouvernement 
de Vichy une influence détermi- 
nante !) 

11 me dit avoir vu Churchill et Eden 
la veille, dans la soirée, et avoir 
de leur part meilleur accueil. Lis 
avaient de lui donner une 
abondante docämentation et de lui 
faire visiter une usine de guerre et 
un aérodrome. En outre, ils l'avaient 
rassuré sur les conséquences de l'af- 
faire de Syrie qui n'aurait qu'une por- 
tée locale et avait dû être engagée 
pour parer à une grave menace elle- 


mande. 

ajouta-t-1l, 
s'étaient montrés amez mécontents que 
j'aie été mis au courant de sa venue 
en Angleterre et ils lui avalent for- 
mellement demandé qu'il s'abetint de 
voir Dejean, le directeur des Affaires 


COLONE 


Utiques du général de Gaulle. Sétan 
ne condition ative qu'ils met- 
taient à la poursuite de leurs entre- 


„D'autre part, Groussard avait, à 
l'insu du gouvernement de Vichy, un 
certain Rp e gw — qu'il 
proposai meti la disposition 
du général de Gaulle : 

Tout d'abord un groupement terro- 
riste qui, selon lui, avait déjà réalisé. 
une trentaine d'exécutions d'Allemands 
ou de collaborateurs notoires 

Ensuite le noyau résiduel de res 
« groupes de protection du maréchal » 
(les G.P.), qui comprenait, me dit- 
il, des offici de valeur, dont le 
lieutenant Warin (qui, sous le nom 
de Wybot, est actuellement directeur 
de la surveillance du territoire au 
ministère de l'Intérieur). Groussard 
proposait d'utiliser ces officiers, qui 
avaient dû se disperser 
la dislolution des GP. 
nisation et l'encadreme: la Rési 
tance. s$ 

Enfin, plusieurs réseaux de rensel- 
gnements tout constitués, qui travail. 
laient sur l'Italie, l'Espagne, l'Alsa- 
ce-Lorraine et la Suisse ; mals, pour 
les faire vivre et les développer nor- 
malement, il lul fallait un budget 
mensuel d'un million deux cent mille 
francs. 

Groussard me dit ausei être broulllé 
depuis peu avec Loustaunau-Lacar 
mais avoir gardé le contact avec le co: 
lone Heurteaux, en zone occupée. du- 
quel il se faisait fort d'obtenir d'im. 
portantes informations concernant les 
Allemands (probablement les mémes 

ies que Loustaunau recuelllait 
de son côté et passait directement aux 
Anglais. 

Au cours d'un pique-nique que nous 
fimes à Marlow, petite Île de la Ta- 
mise, avec Clam de l'intelligence Ser. 
vice, Groussard — fort en verve — 


nous décrivit l'atmosphère de Vich 
en insistant sur le fait qu'il existait 


deux clans violemment opposés ; celui 
du, maréchal et celui de Darlan, Il 
précisa qu'il avait personnellement 


confiance dans les sentiments antial 
lemands, non seulement 


mais de Huniziger' du général Lacail- 

je st de Dumoulin de la Barthète. D 
it pl en ce qui concer- 

nait le docteur Ménétrel 

maréchal 


médeein du 


t Samson, 


Groussard se réjouit de l'entrée en 
guerre de la Russie contre l'Allemagne, 
qui allait raj le jour de la Vi 
toire. Il se déclara assuré, comme nous 
tous, que l'Armée Rouge tiendrait — 
malgré d'inévitables revers initiaux. 

Cet événement ne faisait, à ses yeux, 
ge renforcer l'intérêt de sa mission. 

ussi, muni des rs renseigne- 
ments qu'on lui avait déjà fournis et 
y faisaient ressortir qu'avant la n 

l'année en cours les Anglais au- 
rajent la maitrise de l'air, se déclara- 
t-il convaincu d'obtenir du maréchal 
Pétain une modification de sa politi- 
TE prélude à la prochaine rentrée 
le la France dans la guerre, aux côtés 


des Alliés. 


ss la moindre 
uire au su 

jen voyage. Darian Le ferait arrêter et 
le maréchal le sacrifierait sans hési. 
ier "SI, par contre, sa mission réussis 


L PAS 


Tine, Avec 
celui-ci déci 


no, 

Nous rentråmes à Londres et, après 
le diner, je revins avec Clam trou 
ver Groussard à son hôtel. Nous di 
cuiâmes jusqu'à minuit sur ses pos- 
sibilités au point de vue reriselgne- 
ments, la seule chose qui m'intéres- 
sût vraiment. Puis je jpignis mes 
efforts à ceux de Groussard pour obte- 
nir des Anglais que Dejean fùt ofi- 
ciellement mis au courant des trac- 
tations en cours entre Pétain-et le 
gouvernement britannique. 

Clam affirma que, malgré la de- 
mande de Grousard, le point de vue 
du Foreign Office restait inchangé. Il 
nous garantit que Eden et même 
Churchill consi t qu'il s'agissait 
là d'une affaire entre 
ments, qui ne regardait le 
ral de Gaulle, et que. celulei, 
leurs, n'était pour rien dans la 
son qui avait pu être effectuée. 

Je protestai aussitôt véhémentement 
que c'était là une attitude inadmissi- 
ble et que je demanderais au général 
Pet. chef d'état-major, de faire — 
dès le lendemain — une démarche au- 
près de Sir Alexander Cadogan, sous. 
secrétaire d'Etat permanent au Fo- 
reign Office, et que si satisfaction ne 

était pas donnée, j'avertirals 
moi-même Dejean. 

Le 24 juin, dans la matinée, je vis 
Petit, auquel je rendis compie de 
tout ce que Groussard m'avait dit et 
de ce que nous avions vu ensemble. 
11 adopta mon point de vue et décida, 
avant d'avertir Dejean, de demander 


MONTPARNASSE — GASTON BATY! 
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L'AMOUR DES TROIS ORANGES 
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PORTE- SAINT - MARTIN 
Pendant la FOIRE DE PARIS, 
allez voir le joyeux BACH 
dans « LE MORT REVIENT 
DE SUITE ! ». Vous passerez 
deux heures de folle gaité. 


CQMÉDIE DES CHAMPS-ÉLYSÉES 
L'IMMACULÉE 


vers Mme Rusel » a la fin du mol 
Je mai. 


TH. SAINT-GEORGES 


Un drame sa 
de John STEINBECK 
“NUITS NOIRES ” 

Baumer - Henri 


Tous les jours 
Soirée à 21h, 


MAX REGNIER 


Vous POUVEZ 
VOIR 


L'œuv re 
dinemalographique 
de 


as 


ENCORE UNE EXPLOSION 


I s'agit de l'explosion de jole qui 
mpare du public chaque soir pendant 
représentations de l'opérette « Un 
Soir à Vienne », jouée et chantée à 
l'Européen par la grande vedette 
Elyane Cel 


ES 
NAPOLEON VO PALACE. 
M°GUIRE 
BRENT 
thel BARRYMORE 


CARROLL'S 


tronstormé en club, est désormais le rendez- 
vous aux Chomps-Élysées de l'élite parisienne 
et étrangère. Le compositeur Pierre ALBOUY 
(swing, sweet music), LOS  FUEGUEROS 
(sombas) et SALERNO (tongos) font danser 
eux thés, oux diners et après le spectacle. 
Golo hobillé ce soir, vendredi, 36, rue de 
Ponthieu ~ Ely. 46-60. 


LE NOUVEAU 


= ELY. TIGI 


CHANSONNIERS 


Deox-Anes … 21 
Dix-Heures.. 21 
Car 

Ceuces mume 21 


Lune Rowse 71 A 


CIRQUES 
Cirque d'Biver ...... 


Pie-St-Martin 


le Greuze, 4, av. de Messine (+), 
Horton, 1865-1926 
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Relâche 
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is 
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Dégourdis de la IVe 
Rocca, C  Vaucaire. 
Bonne chance, Vin- 
cent 1 

bride abattue. 
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La t. aux 2 visages. 
Waterloo Bridge, 
Fantômes en 
drouille, 
. Maria Candėlaria. 
2 filles et 1 marin 
Nuit à Casablanca 
Nuit à Casablanca, 
Nuit à Casablanca. 
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Tortilla Flat. 
Hellzapoppin 
Coups de foudre. 
Le ch. de la veng. 
Les cloches de Sain- 
te-Marie (espag.). 
Le triomp. d. Tarzan 
Maison des 1 péchés 
L'Am. ch. et darse 
Les Tueurs, 
Pays du rythme. 
Nuit à Casabianca. 
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Ville conquise. 
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Les Tueurs. 
Pimpernel Smith. 
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13, rue Madeleine. 
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Artistic, 1430 20.50 
Biarritz 


va- 


7, 13 à à 


Pastor Angelicus. [Samedi et dimanche : 


La pours. infernale 


Chanson d'avril. 
4 pas ds les nuages 
Gocb Bye M. Chips 
Jaur de colère 


Anti a 
Aubert Palace nzo 
Ciné Michodière… Triomphe de Tarzan 
Triomphe de Tarzan 


a 


LE TRIOMPHE 


92, CHAMPS-ELYSEES 


* 
LE VILLAGE DE LA COLERE 


SOUVEAU TRIOMPHE DE 


|! CAMILLE SAUVAGE 


un rendez-vous à 
peux me rappeler aujourd’ 
vit ou non. 

Qu. en seit, Jallai en compa- 
guie de Dejean voir Groussard à som 
hètel. Celui-ci exposa de nouveas les 
sa mission. Dejean fut assez 


Je ne 
ui s'il le 


spectant pas la bor 
s fm 


tater 
voir les Anglais se laisser 
fois de plus par les manœuvres de 
Vichy. 


Après avoir averti de son retour Im- 
minent, son ami Herpin, ancien rédac- 


Prochain article : | 
UN GRAVE CONFLIT| 


| DE GAULLE-CHURCHILL | 


teur au « Journal des Débats. Grous- 


sard g? Es 
et cæ 
Je pus savoir, 1 rendit compie de sa 


mission secrète à Huntziger et à La- 
callle. Mais il eut l'imprudence de rê- 
diger un rapport qui Anit par tomber 
— au début de juillet — sous les yeux 
de quelques espions de l'amiral Dar- 
lan. Celui-ci le‘fit interner aussitôt, et 
l'on trouva dans ses papiers une enve- 
loppe contenant cinquante mille frana 
qui portait la compromettante suscrip= 
tion « de la part de Philippe » 
Pétain. comme prévu, ne fit pas un 
geste éviter à son envoyé l'amè 
re solitude du cachot (les raisons d'E- 
fat paraissent toujours amères à ceux 
Qui en sont les malencontreuses victi- 
an plus tard. Grousard 
évader et à passer en Suis 


sans d'ailleurs jamais entrer en con- 
tact avec nous. 


Voir 
23 avril. 

(Copyright 1947. by Mme Dewavrin, 
André Dewavrin and « Paris-presse » 
Tous droits de reproduction, même par- 
tielle, adaptation et traduction inter- 
dits) 

(Extraits des « Souvenirs du colonel 
Passy » à paraitre chez Raoul Solar.) 


« Paris-presss » à partir du 


Une lettre de l’amiral Muselier 


Nous recevons de l'amiral Muse- 
lier, mis en cause dans les « Souve- 
nirs » du colonel Passy, la lettre sui- 
vante 


Monsieur le directeur 

Par déférence pour la justice mill- 
taire, il ne m'est'pas possible de ré- 
pondre directement à l'auteur des 
« enirs >» que publie votre 
Journal 

Toutefois, étant mis en cause, je 
vous prie, conformément à la loi, de 
publier cette lettre. 

Ceux de vos lecteurs qui ont eu 
en main mes deux ouvrages : ẹ Ma- 
rine et Résistance >» (Fiamma- 
rion 1945) et « De Gaulle contre le 
Gaullisme » (Editions du Chêne 1948) 
ont déjà pu. à la lecture des docu- 
ments publiés, rectifier d'eux-mêmes 
les_ inexactitudes de 
« Souvenirs » 

Atin de rélablir la vérité histori- 
que. je vous adresserai une réponse 
globale lorsque vous aurez terminé 
leur publication. Toutefois, dès main- 
ten et afin de démontrer le peu 
de sérieux du texte que vous publiez. 
je vous signale lesepoints suivants : 

Pour donner à ses souvenirs ane 
allure de sincérité, l'auteur mélange, 
en ce qui me concerne. l'éloge aux 
insinuations perfides, Mals son récit 
fourmille d'inexactitudes, d'assertions 
tendancieuses et de contre-vérités. 

Par contre, il omet de dire, par 


l'auteur des 


exemple, qu'en me joignant à de 
Gaulle, je lui ai apporté la Croix de 
Lorraine comme insigne, ainsi qu 


les bâtiments de guerre et de commer- ° 


ce que, dès le 29 juin 1940, à Gibral- 
tar, j'avais ramenés au combat 

Passy prétend que ma présence à 
la tête des F. N. F. L. fut le prétexte 
ou la raison du refus e des centaines 
d'officiers de marine » de se joindre 
au Mouvement de Gaulle. Or. j'a pu- 
blé dans « Marine et Résistance » ia 
correspondance échangée entre les of- 
ficiers qui m'avaient rallié et ceux 
qui avaient décidé de rentrer en 
France. Pas un instant dans cette cor- 
respondance il ne'st fait allusion à 
ma personnalité. Par contre, un bon 
nombre d'officiers n'ont pas rejoint 
en venant de France, les services ce 
Passy, ayant refusé de me transmet- 
tre leurs demandes 

Passy prétend que jusqu'à la fin du 
mols d'août 1940, i! n'avait fait que 
m'entrevoir. Mais, di départ de 
de Gaulle pdur Dakar, il me faisait 
surveiller par des moyens de‘ basse 
police. Je Liens à voire disposition 

rapport d'un agent qu'il avait char- 
gé de cette surveillance. C'était Ià 
une activité tout autre que celle de 
recherche de rensignêments mlli- 
taires. 

Il est exact que J'ai critiqué de fa- 
çon dont a été conduite l'expédition 
malheureuse yde Dakar. Le général 
avait été mal renseigné sur l'état des 
esprits dans cette ville et l'opération 
avait été mal préparée. Or, dans son 
premier article, Passy raconte com- 
ment de Gaulle, ne le connaissant pas 
le choisit comme chef des 2 et 3 
bureaux de son état-major. I) recon- 
nait dons la ruite qu'il était tout à 
fait novice pour les affaires du ? 
bureau. De plus. un officier du 
professeur de fortification: 
peu indiqué comme chef d'un > bu- 
revu (opérations) f 

Ji reconnait aussi avoir travaillé 


la préparation del 
l'expédition. Pour la premiére fois 
gråce à votre publication, on peut 
donc entin connaître, l'un des princi- 
paux responsables de cet échec lamen- 
table 

Veuillez 


d'arrache-pied_ à 


Le colonel Passy. à qu 
communiqué la lettre 
Muselier, répond 

1° Je n'ai pas entrepris dans mes 
souvenirs une biographie de l'amiral 
Muselier. Je me suis simplement el- 
forcé de dire ce que je savais 

2° L'amiral semble tenir essentielle. 
ment à avoir joui en 1940 d'une excel 
lente réputanon dans les miheux ma 
ritimes. Si cela peut lui faire plaisir. 
qu'il continue à le croire ! La plupart 
de ceux qui étaient à Londres à cette 
époque reconneltront sûrement com- 
me exacte l'affirmation que jai avan 
cée. Par ailleurs, mon service n'a ja- 
mais eu à connaître de demandes d'of- 
ficiers de marine pour rejoindre la 
Frence libre et, en conséquence, n'a 
pas pu ne pas les 

3° J'espère que 


nous avons 
e l'amiral) 


Muselier 


l'amiral 
voudra bien publier le rapport dont | 


fait mention dans sa lettre. Je 
sais absolument- pas de quol il peut 
bien s'agir. 

° En ce qui concerne Dakar. le rôle 
du 3 bureau fut limité à l'organis 
tion des unités qui devaient faire 
partie de l'opération et non à là 
conception des plans de débarque- 
ment. Je rappelle que cette opération 
ne fut jamais conçue ni préparée 
comme une opération militare. 

3° De toute la réponse de l'amira 
Museller, il semble résaiter qu'il 
cherche surtout à obtenir enlin quel 
ques lecteurs pour ses livres dont 1l 


donne aimablement les références 
d'édition 
NDLR, — Ces lettres sont publiées 


sous la seule responsabilité de leurs 
auteurs. L 


Nous publierons de- 
| main la suite du roman 
| d'Ernest Hemingway 

| < POUR QUI SONNE 
| LE GLAS > 


Les beaux, diners-spectacies du 


PAVILLON DE L'ELYSEE 


(« PARIS-PARIS ») avec 


Hélène ROBERT 
Arlette MERRY 


e Jacques MOREL 
M COSTA ST 


l'orchestre 
Le plus joli codre des Chomps-Elysées 
85-10 et 29-60 


Ferré le lundi = AN 


LOUISE’ CARLETTI 
MICHELINE FRANCEY 


PAUL CAMBO 
JEAN PAREDES 


E 


EN VERSION ORIGINALE 


L'ERMITAGE 


Ga RUE PIERRE-CHARRON - ELY. 01-70 } 
LEO ' 
! de RJAN E 


et son ensemble 
DINERS et SOUPERS DANSANTS 


LE PETIT RITZ 


- Grav, 10-89 


13; Foubourg Montmartre - PRO. 69-85 


SAINT RENEE 


Thèr et Soirses 
Le Jary. de 
CHARLEY LEWIS 


Le Tangs de FEIJOO 


PERME LE MARDI 


LE CLUB 
DES VRAIS 


FOUS ; 


fête l'anniversaire. 
de la Victoire 


gens rai 
l'anniversaire 
les fous. Les vesis. 

qui le sont as 


s pour 


blague Pas du tost 
tri 


militaire. Com- 
jar le claudieant Gen Pi 


de le Cité, qui me mon- 
tre son ballon rouge flottant sur la Seine. 
Ja suis déjà bien fatigué 

J'ai « emborqué » à Nogent, j'ai pomé 
V'effroyont tunnel Saint-Mour ‘et je po 


gaie déjà depuis deux heures. Tont pis! 
Soyons bon, Je repèche le bolion. La mo- 
mon est là, souriante 
— Voici, medame... de ls main de M. 
Stop. 
Si j'avais su! 5 
Tous ces gets qui me regardent põsser 
du haut des ponts, eux, SAVENT, lis me 
crient jop ! Shop! » 
Je réponds 
Arrètez-moi ! 


Mois allez done courir sur l'eou oprès un 
yok? 11 reste N Mes 
encore trop 


voises heuras à mon point d'arrivée, sans 
pontalon et sens papiers, ne sachant que 
de mon koyak en plein Poris, cor le 

ui m'accompagnoit m'avait perdu ! 
On me croyait déjà disparu dons les 


flots 
M. STOP. 


e 


P.-S. — Aujourd'hul, je vous donne ren- 
2-vous sur le grille Í Lisez bin « Poris- 
eme » 

Et demain? Demain, somedi, je flônerai 
de Clichy à Barbès, possant por Blanche 
et Pigelle, et je serai nettement et visible- 
ment dissymétrique 


MS 


DE LARMINAT 
PORTE PLAINTE 
CONTRE 
DE LATTRE 


U moment où les commu- 

nistes sont écartés du 
Kouvernement, une question 
s'impose : 

- Les grèves ouvrières 
vont-elles s'etendre et pi 
lyser la vie de la France 

L'hebdomadaire SAMEDI- 
SOIR dans une étude aussi 
mesurée que documentée, 
étudie à la fois les consé 
quences d'une grève généra- 
leu D», et les moye: 
défense dont disposer: 
gouvernement 


Dans le même numéro de 


SAMEDI-SOIR 

A 14 ans, la « mauvaise 
petite fille riche » est l'hé- 
roine d'un drame d'amour 
hallucinant. 

De Larminat porte 
plainte contre de Lattre 
qu'il accuse d'avoir rétabli 
le « piston » dans l'armée. 
L'affaire est portée devant 
le Conseil d'Etat. 

— Le mystérieux Knabel 
avait un casier judiciaire 
chargé. | 

— Thorez devient « Mau- 
rice-à-la-Houppe ». 

La Bretagne menacée 
d'un nouveau mur de lA- 
tlantique. 

- Gus à l'Académie et 
Bellus en banlieue. 

— Georges Bidault, de re- 
tour de Moscou, dresse un 
bitan. 

Etes, etc.. 


LES SPIRITES 

NICE, 9 mai. (Dépèche « Pa 
presse » ll y a quelques jo 
ainsi que nous l'avons relate, on dé 
couvrait dans un canai d'adduci 
d'eau de ia banlieue le ca- 
davre nu d'un inconnu 

Jusqu'ici, le mystère qui entoure 
cette decouverte est resté entier. Ma 
des spirites se sont emparé» de l'ai 
faire et l'un d'eux a annoncé triom- 
phalement, il y a quelques jours. qu'i 
était entré en relation avec l'esprit du 
mort. Ce dernier lui avait donné sor 
identité : Luigi Mariotti, de Milan, re- 
vendeur d'automobiles. tué le 17 dé- 
cembre 1946, à 17 heures. 

La police entreprit aussitôt les véri 
fications nécessaires : eles s'avérèrent 
nulles et vaines. Jamais un Italien du 
nom de Mariotti n'a séjourné à Nice 


çoise. 


RADI 
16 rue Fontaine TRI. 063 


ELLE EST NUE!!! MA DAME 


C'est une nouvelle production de LEARDY et VERLY 
Présentation WILLY LEARDY 


Diners - Orchestre 
Attractions 


LE DRAP D'OR 


Tous L jours de 21 h. à l'aube - ELY.04-31 


Du Japon, notre envoye special 


(Merry BROMBERGER nous câble 


HIROSHIMA DEVIENDRA 
le Monte-Carlo du Japon 


LA FIN 
DE “STANI” 


(Suite de la première page) 

On amène une civière de police. On | 
y piace le cadavre C'est le transport | 
à la lueur des lorches, vers une ca- 
mionnette ou prennent place les poll- | 
ciers de l'embuscade. 

t la voiture sioppe bientòt devant 
la prison de Beausoleil. 

Mais les gardiens ont ramené deux | 

sonniers complices des crimes de} 
tanisias Waselewaky : sa sœur et son | 
beau-frère. | 

Tour à tour, cette femme et cet 
homme montent dans le véhicule 
pour reconnaitre leur parent. Ils hé- 
sitent un instunt, tant les projectiles 
l'ont défiguré. 

— Oui, c'est bien lui. Le cadavre 
a bien un grain de beaute près du 


‘La reconstitution | 
de l'exécution | 


Tl eft deux heures trente du ma-| 
La camionnette transportant le| 
verse la ville, le cimetière. 
l'hôpital. On enlève le ca- 
on le dépose à la morgue. 
Ce matin, à 9 heures, un nouveau 
convoi quitie Montauban, reprend |! 
route de Verlhac-Tescou, monte à la 
ferme abandonnée. Et le’ procureur 
Chassaing assiste à la reconstitution 
de l'exécution de l'assassin, fi 
les policiers gt les frères Bosc. 
Dés ce matin, les gendarmes ont re- | 
pris la route Pour retrouver les com- | 
plices probables qui ont recélé le mal. | 
falteur au cours des jours écoulés, 
2 


Enférmé dans des sacs! 
un tronc de femme 
flottait sur la Marne 


Pamant, hier soir, quai du Bar- 
rage, à Créteil, MM. Georges Cornuet, 
65, rue Chéret, à Créteil ; André Hi 
Las, 29. quai du Halage, à Créteil, 
et Gilbert Rivière, mi adresse, 
remarquaient un sac qui flottait sur 
la Mi . Ils l'attirèrent sur la bêr; 
et l'outrirent, Le sae contenait 
trone d'une femmg, entièrement nu, 
dont les bars avaient été sectionnés 
au-dessus du ccude et`los jambes à 
la hauteur des cuisses. Çes débris 
étaient envel>ppés dans delx sacs en 
toile de jute comme ceux dont se| 
servent les charbonniers. 

Aussitôt alerté. M. Schira, commis. 
saire de police de Saint-Maur, se ren- | 
dit sur les lleux pour procéder aux | 
premières _ constatations. | 

Le trone a été envoyé À l'Institut| 
médico-légal. où on a relevé un trau. | 
matisme à la hauteur de la hânche 
gauche et une trace d'opération d'ap- | 
pendice Il 

Ces deux détails ne permettront | 
pas d'amener l'identification de la| 
jeune femme, qui semble âgée d'une | 
trentaine d'année. Ces débris auraient 
séjourné une dizaine de jours dans 
l'eau. | 

L'inspecteur principal adjoint Pé- | 
cheux recherche si parmi les dispa- 
ritions signalées tepuis quelques jou 
Il ne se trouverait pas une jei 
femme dont le signalement corre: 
ponde à celui de la noyée. 


rime crapuleux à Tarbes ?| 
MYSTERIEUSE | 
DISPARITION 


d’un chauffeur de taxi} 


TARBES, 9 mai (dépêche + Pari 
presse ») Un chauffeur de taxi 
Bordedebat, a disparu | 

depuis jeudi soir. Il avait quitté Tı 
bes avec plusieurs clients inconnus | 
dont une femme et des enfants. Or. | 
dans le temps où sa famille inquiète 
après une nuit d'angoise prévenait 
de Pau, ven- 
matin. que le taxi avait été | 
retrouvé abandonné dans une rue de | 
cette ville. Sur une des banquettes | 
trainait le portefeuille de M. Borde- | 
debat, mais dépouillé de tout l'argent | 

qu'il contenait. 

On se demande si on ne trouve pas 
en présence d'un crime, crapuleux 
semblable à celui qui coûts la vie. 
voici plékieurs mois, à un autre chaut- 
feur de taxi de Tarbes, M. Caumont 
sauvagement assassiné en pleine cam. 
pagne dans le Gers. 


Au soir de durs eombat: 


L'éléphant de Pyrrhus 
Trompait sa soif avec 
Trois cenis CACHOUS GALLUS, 


Renseignements intimes confidentiels 
FILATURES TOUTES MISSIONS 


Natériaiité des faits. Preuves à l'appui 
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| Alors que les mères atomisées 
ont tué de leurs mains les petits 
monstres qu’elles enfantaient 


E maire d'Hiroshi 
et, de son cabinet délabr. 


L 


Toute gourmandise mise à part, M. 
Shinso Hamat est un homme remar- 
auable. [ était premier adjoint au 
moment de la bombe et doit la vie 
à une nuit de travail passée à la 
mairie, qui le fit s'attarder le matin 
dans sa maison de banlieue Il doit 
aussi d'avoir conservé sa femme à un 
caprice de leur petit garçon qui re- 
tint sa mère patant au marché. Le 
gamin ne fut pas fouetté parce qu'on 
ne fouette jamais les petits garço: 

Japonais — ce qui leur vaut ensuit 
quelquefois. blen des ennuis. à eux 
et à leur pays — mais sévèrement se- 
moncé. Il était encore en larmes 
quand l'explosion lui donna raison. 
Le maire était à sa fenêtre. Il vit ve. 
nir à lui, du fond de l'horizon. un 
toit qui volait avec ses coins retrous- 
sés à la chinoise. C'était un toit de 
psgode qui franchissalt un kilométie 
au milieu d'un cortège de fenêtres. 
portes. de débris de maisons qui 
chscureissaient le ciel. Le toit de pa- 
gode enfonça la maison de M. Shin- 


it 


so Hamai. Mals la famille se tira de 
la collision le minimum de 
casse. 


La bombe 
véritable élixir 
Ensuite, ce fut le cauctemar. Le 
plus terrible pour le maire fut quand, 
dix jours après l'explosion, il com- 
mença à voir mourir ses collabora- 
teurs indemnes, les uns après les a: 
tres. Un jour ils perdaient leurs che. 
veux. Le lendemain. ils avaient 
bouche pleine de sang. Le troisième 
jour, ils mouraient mystérieusement 

leur bureau 

Le maire est maintenant résolu- 

ment optimiste. 
Savez-vous, me dit-il, que Hiros- 
hima est une véritable station de 
santé ? Pour tous les survivants en 
bonne condition. la bombe a été un 
véritable élixir. Ma femme.qui souf- 
frait de l'asthme, a été guérie instan- 
tanément. Des milliers de gens affec- 
tés de rhumatismes, de rhumes des 
foins, de maux d'estomac, ont été dé. 
barrassés de leurs malaises. 

» Dans son malheur, d'autre part, 
mé déclaret-l, Hiroshima a une 
grande chance. La ville aux sept ri- 
vières, merveilleusement placée sur 
la Riviera japonaise, en face de la 
mer intérieure, a été découverte par 
les Américains. Iis veulent en faire 
une grande station de tourisme. le 
Monte-Carlo d'Extréme-Orient. Dans 
nos plans de reconstruction, nous 
Avons prévu l'installation des grands 
hôtels de luxe, des quartiers résiden- 
tiels pour villas entourées de jardins. 
Nous aurons peut-être un casino in- 
ternational. 

» Les groui financiers américains 
ont des projets grandioses pour le 
berceau de l'ére atomique. 

+ Cette vocation nouvelle, suggé: 
par les Américains, est fort oppor 
une, car la ville ressuscitée ne savai 
exactement que devenir. Hiroshim: 
était le « Cobourg » du Japon, en 
marge de Kure qui en est le Brest 
C'était un arsenal, un immense dépôt 
de troupes et de munitions, avec des 
Chantiers de constructions navales 

» La paix éternelle décrétée par ie 
mikado et inscrite dans la nouvelle 
Constitution. ruine la ville déjà dé- 
vastée par la bombe. . 


L’Empereur père 


Ce que pensent les gens d'Hiroshi- 
ma, leur maire nous l'explique irès 
simplement. L'empereur, pour 
est en rien responsable de la dé- 
faite et de la bombe. I) n'est plus 
Dieu mais c'est le père de la famille 
du Japon. Is veulent un pays amé- 
lioré, mais prudemment. Ils ne com- 
prennent pas encore très bien la dé- 
mocratie mais font des efforts pour 
s'y mettre. Hsçont élu des députés : 
deux socialistes et un modéré, n'ac- 
cordant aux communistes qu'un tout 
petit nombre de voix 

« La démocratie japonaise, conclut 
le maire, ne sera jamais 


bondance. Elle se 
tôt de la démocratie anglaise : car 
nous avons aussi besoin d'une éco: 
nomie dirigée pour partager au mieux 
nos maigres ressources. » 

Nous allons à l'hôpital de la Crolx- 
Rouge, qui a repris à peu près figure 
d'hôpital, voir les victimes du ca 
ciysme qui. vingt mois après la bom- 
be, sont toujours attachées à leurs lits| 
de douleur. La vision est atroce. 

Assise sur son grabat, une femme, 
dont le visage a été tordu par l'explo- 
sion, nous regarde avec des yeux sañ-| 


a nous reçoit 
fait aussitôt mettre en train, par télé- 
phone, dans un restaurant de marché noir, les délicatesses d'un 
, racines de lotus, douces comme des poires, 
beefstenks arrosés d'œufs crus, pousses 
, yeux de poissons 


HIROSHIMA, 9 m.: 
c une cordialité particulière 


en sauce et autres 


glants que la déformation hémiplé-| 
ue a rendu immenses. l) y a les| 
brûlés dont la peau n'est que cica- 
trices et dont les membres ont été 
déformés. Il y a, surtout. les’ lé 
omiques, dont le corps et 
visage sont couverts de boursouflu- 
res rougeâtres ou brunâtres. On a pra- 
tiqué sur eux des greffes artificielles 
pour faire disparaitre ces excrois- 
sances hideuses. Sur la chair neuve. la 
lèpre atomique s'est reformée. Les 
savants supposent qu'il s'agit de pro- 
liférations cellulaires avant-coureuses | 
du cancer. Les médecins americains qui | 
| 


travaillaient ici depuis un an et demi 
justement de rentrer aux 


Je feuillette leur rapport. en bref :| 
les conclusions sont les suivantes : ‘| 

1° I faut au moins 20 centimètres | 
de béton pour être à l'abri des radi 
tions émises par une bombe de la 
force de telle d'Hiroshima, qui est} 
depuis lonsiemps dépassée : 

* La lèpre atomique est une affec- | 
tion dont on ne sait rien encore, dont | 
la guérison ou ja persistance sont im- | 
prévisibles : | 

3° Un tiers dés hommes atteints de| 
radiations atomiques sont devenus| 
stériles dans un rayon de 5 kilomè-| 
tres autour de l'explosion. et les deux 
tiers des femmes ont souffert de trou- 
bles profonds ; 

4° I est Impossible de dire les ef- 
tes de la bombe sur l'hérédité, 

Cependant, le nombre important des 
enfants déclarés morts-nés depuis 
vingt mois à Hiroshima, fait supposer 
que beaucoup de mères ont tué de 
leurs mains les petits monstres aux- 
quels elles avaient donné le jour. 
C'est une horrible chose que l'enfante- 
ment d'un monde nouveau. 


PREMIER 


125 forteresses 
volantes vont 
bombarder 
New-York. 
à titre d'avertissement 
sonate te 16 met ia me 


TIMES 
Es 


$ 


vars midi, si le temps ie 

| avions venant de divers 

| tués en Floride, Texos, Arizona 
sos, devront parcourir jusqu'à 2.300 ki- | 

| lemètres avont de parvenir à leur ob- 
jectif. 


Le général Kenney avait projeté de | 
| 


| foire la surprise oux habitants de New- 

| York. Mais le nouvelle commença de 

| circuler. aujourd'hui, et il a fallu le | 
confirmer. | 

| Voilà comment les New-Yorkais, | 

| gronds badauds devant l'Eternel, vont 

| jouir gratuitement du spactacie aérien 


LES INTERNES - 
DES HOPITAUX 

manifestent devant le 
ministère des Finances 


Les internes des hôpitaux, qui de- 
mandent leur reclassement profes- 
sionnel et une augmentation de leur 
salaire, ont manifesté ce matin de- 
vant lé ministère des Finances. 


Une délégation du Comité de l'in- | 


ternat, conduite par son président 


M. A. Lison, a été reçue x 
Clapier, chef adjoint du ministre 
des Fingncees, à qui elle a présenté 


son cahier de revendications. 
A l'issue de cet entretien ’un dé- 
légué a pris la parole devant ses 
camarades pour rendre compte des 
résultats de la démarche. 1l a dé- 
claré que M. Gregh, directeur du 
Budget, examinerait dès lundi les 
demandes du Comité de l'internat 
et que le ministre prendrait proba- 
biement une décision mardi, 


L'orateur a ajouté que l'ordre de 
grève prévu serait lancé si entière 
satisfaction n'était pas accordée 
aux internes. Il a précisé : « Nous 
avons fait prévenir le ministre que 
nous ne céderons pas d'un centime 
sur nos revendications. > 


CONSEIL 


du cabinet remanié 


(Suite de la première page) 

M. Perillier, préfet d'Alger, est 
nommé préfet de la Moselle. en rem- 
placement de M. Tuaillon, récem- 
ment décédé : M. Ernst, préfet de 
l'Aisne, est nommé préfet d'Alger : 
M. Hudelay, préfet des Deux-Sèvres. 
est nommé préfet de l'Aisne; M. Bon- 
naud-Delamarre, sous-préfet de Douai. 
est nommé préfet des Deux-Sèvres : 
M. Cuttoli est nommé préfet d'Oran. 
en remplacement de M.* Pompél. 
appelé à d'autres fonctions; M. Morel, 
préfet de la Meuse, est nommé pré- 
fet de la Somme; M. Touzet, préfet 
en service détaché, actuellement mem- 
bre du cabinet du ministre de l'Inté- 
rieur, est nommé préfet de la Meuse; 
M. Ghisolfi, actuellement ‘en service 
détaché à la disposition du préfet de 
police. devient préfet du Tarn-et- 
Garonne : M. Maisonneuve, préfet du 
Tarn-et-Garonne, est promu directeur 
des affaires générales au ministère de 
l'Intérieur ; M. Louis, préfet de troi-| 
sième classe. en service détaché, est| 
mis à la disposition du préfet de 
police. 
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ya L.nntpellier 


Turin - Cap Corse 
Ses vins. son muscat 
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Aja 
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Situation lucrative 
et indépendonte ossurée par les cours de 


SOINS ESTHETIQUES COMPLETS 


Manucurie - Rajeunissement 
des mains - Traitement du 
cuir chevelu 


TECHNIQUE DU MAQUILLAGE 


Cours Jeanne Gatineau 
118, boul. Haussmann - LAB. 00-95 


Mme SCHROEBER 
EST NOMMÉE 


maire de Berlin 


BERLIN, 9 mai. — On annonce que 
Mme Madeleine Schroëber vient d'être 
nommée maire de Berlin, en rempl 
cement de M. Oschowski. A 


BOURSE DE PARIS (clôture) - 9 mai 


La Bourse attend encore. Elle tient è connaître le vote du personnel de la 
régie Renault et le résultat de l'entretien que le président du Conseil eura 


demain avec le bureau de la C. G. T. 
dernière séance 


portent toutefois sur les avances. 


Cours | cours 


VALEURS oréséd. [du jonr 


Crédit Nation. 
& N. c. 


Comptoir d' Eecum: 
Crédit Cummere, France. 
vrele Industrie 


Snez (action). 
Suez (Société ciritel 
Buenos. 


Saint-Nassire: ::: 
Chatillon-Commentrs >., 
Gitroës B. 


ve 
Courrières 


Moktael-Hadid . 
Le Nickel ... 


la semaine est, en conséquence, caractérisée par un ralentis. 
sement des affaires et une absence totale de tendance. Les glissements l'em- 


FRANCE-DEMENAGEMENT 


266, Avenue Daumesnil 
PARIS (XII) DORian 78-75 


| Mis en glacièrë pourtant de longae date 


LE “FRIGO”! | 


est taxé au prix de 


la viande fraiche |?” #14 


il valait 147 fr. en avril d 
ik vaut 250 fr. aujourd'hui 


'EST une histoire de fou, nous a répondu ce boucher du pourtour 
des Halles, à qui nous demandions confirmation de cette éton- 


nante nouvelle. 


Ce matin, en effet, à défaut de viande fraich 
Du frigo que nous payerons au même prix que la viande fraiche ! 


Nous aurons - 


du blé .américain 


(Suite de la première page) 


Il existe dans la région de Min- 
neapolis une certaine quantité de blé 
qui pourrait être envoyée d'urgence 
à travers les grands lacs vers les 
ports maritimes à destination de la 


France. Cependant, cette quantité ne 


permettrait pas encore de couvrir les 
ins exprimés par la France. 


On sait que lors 
avec M. 


de son entrevue 
3 | M. Bonnet, am- 
ssadeur de France, a déclaré qu'il 
drait à la France 400000 tonnes 
dé céréales avant le 30 juin, les stocks 
français devant être spratiquement 
épuisés le 5 juillet. «La situation est 
si sérieus, a ajouté M. Bennet, que 
pour avoir la certitude d'obtenir 
quagtités requises, il n'y avait que 
deux moyens : 

1° Soit dérouter vers la France 
des eargaisons destinées à l'Allema- 
me ; 

2* Ou dérouter vers la France des 
cargaisons canadiennes destinées à la 
Grande-Bretagne. 

Cependant, les experts considèrent 
l'application de ces mesures comme 
peu probable, les stocks britanniques 
actuels ne représentant que quatre 
semaines de consommation — l'un 
des chiffres les plus bas dans l'histoi. 
re de l'Angleterre — et d'autre part 
la ration de pain allemande étant 
sérieusement compromise pour le mois 
de juillet. 


M. Yves FARGE 

perd son procès contre 
le docteur Bigois 
conseiller général de 
La Rochelle 


POITIERS, 9 mai M. Yves 
Farge, ancien ministre du Ravi- 
taillement, avait intenté, on le 
sait, une procès au docteur Bigois, 
conseiller général du canton ouesi 
de La Rochelle, à a site de pro- 
pos qu'il estimait diffamatoires, 
tenus par ce dernier au cours 
d'une séance publique de l'assem- 
bise départementale et avait récla- 
mé un million de dommages et in- 
térêts. | 

Le tribunal de La Rochelle avait 
condamné M. Bigois à 2.600 francs 
d'amende et À un franc de dom- 
mages intérêt 

MM, Farge et Bigois ayant in- 
terjeté appel, l'affaire a été évo- 
quée devant la cour d'Appel del 
Poitiers. Celle-ci a acquitté le 
conseiller général. 


avant de prendre des décisions. Cette 
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40. Cours Albert-ler (métro Alm; 


SOLDES 


Vendredi 9. Samedi 19 Mai * 


toute la journée 


EZ 


nous aurons du frigo. 


— Je n'y comprends plus rien, nous 
a dé M. Drugbert, président de la 
Confédération nationale de ia bou- 
cherie. On se demande où l'on veut 
en venir. 

N est extravagant de penser que 
le`frigo. dont le cours a toujours été 
très inférieur à celui de la viande 
fraiche, subisse une augmentation de 
plus de 75 


L'AUTOMATIC-SÉLECTION | 
en un appareil de beauté 
contesant un ingénieux 
Taxée, il n'y a pas un mois, à mécanuhe qui permet par ample | 
147 fr, le kilo, le congelé. par un promon des doigts l'épliation 
simple coup de baquetie magique de autematique et sans douleur 
ip, ime. trancs LES, Chromés + Ar + Dors 
— 1 y a trois semaines. nous a dit ES sr 
Démonstration et Vente : 


encore M. Drugbert, lorsqu'il y avai 


dérogation à 235 francs, on faisait 
un drame. On a privé les boutiques 
4. PLACE DE L'OPERA . 3. D DES ITALIENS 
VENTE EM CROS, SÉUCTION PARIS 


de viande et par la même les pari- 
Ai Rue Fonet - Tel, Balzac 13-00 


siens sous prétexte que l'on voulait 
éviter toute augmentation. 

* depuis Jongiemps. suit du Jour 
ve jor ps, subit du jour 
au lendemain 910 fr. d'augmentation 
Où est la baiste ? De qui se moque- 
t-on, d'autant plus que cette viande 
est grasse au possible. » 

On se demande pourquoi cette 
hausse injustifiée dont les bouchers 
eux-mêmes sont ahuris. Hausse d'au- 
tant plus surprenante qu'elle èst édic. 
tée par M. Philip qui, Jusqu'à ce jour. 
s'est montré intransigeant, notamment 
sur la question de la viande. 


ravitaillement | 
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Etudes chez soi 


correspondance de 
la plus impor- 


ante du monde, vous permettront de 


faire chez vous, en 
|à tout âge, dans le moindre temps et 


toutes résidences, 


aux moindres frais, des études complè= 
dans toutes les branches. Demandez 
nvoi gratuit de la brochure qui vous 
téreme : 
Br. 23760 : Etudes secondaires complè- 
les, depuis ja onzième jusqu'aux cias- 
ses d 
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Letires supérieures et Math., 
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tes séries). 
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L'ACADEMIE DES MOTS CROI. | 
RES ei PARIS-PREASE organisent | 
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[Willa Montespan 


nombreu 
étrangères qui auraient 
de se chausser à F 
comme la réputation des 
d'Art Lepicart a 
frontières et océans. 
n'attendez pas 
ez déjà les Chaussures 
æpicart que vous empor- 
vacances. 
(Communiqué 971.) 
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grand luxe, dans une co- 
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HAWKINS est venu, a vu 
is n’a pu vaincre DEGOUVE 


Notre curiosité est Un vrai champion 
assouvie, nous avons classiquement en to mnt es Tia ir 
vu ce Vince Haw- gauche, gauche et droit, et le Fra. es l'Espagnol 
kins, dont on a tant cuis, surpris, fut trimballé dans les d'examiner longuement [pee 
parlé, Ce rival fictif d cordes. touché durement, en va orne de dire qus c'est 

Marcel Cerdan Degouve ne pas 
tatt hier, au Palais EE w comme e e l'être Un champion. La façon dont il trou- 
Delannoit, Hawkins. des Sports, l'adver- si Hawkins avait le punch. rene el 
` Par la suite, c'est Degonve qui Déçu par la décision de son com. 
numéro 4, Cerdan, le gr 2 débordé depuis longtempe | Pairede Gus Degou- Qy l'initiative en principe, et bat hier, venant après celle Qué le 


le dans ses cordes et cependant le es attaques, moins lourdes mais  défavorisa avec Jouay, Chiriac re- 


ca pures gene da Dnéin st Lie 


depuis longtemps, chez lequel champion de Grand dut pius sèches, tout particulièrement  rourne en Roumanie» 
"RÉ TM QE) DR me ue Fenetre TRE TRI ET 
9 en Europe, | I] a néanmoins produit bonne im- ficacea Au point qu'au troisième ve l'ouverture pour son droit, qu'i 


ressis ergiai round Hawkins alla à terre sous se permet de tripler au début du 
Pot restes ge #40 une rafale de coups, la fin de sé- combat, et son attitude impassible 
al. Pour les trois autres,| sortir son grand jeu pour le do- Tie étant un droit au cœur et un adossé aux cordes pour déjouer l'at- 
voir que! est le second de ces messieurs | miner, la mâchoire. L'Anglais taque, ne trompent pas Al Renet 


X "' iler 

D'un acabit qui apparaissait d'au tôt et Degouve partit  n'exista pas et s'écroula au premi 

- ‘Le mätch qui simpose est celui qui opposerait Degouve,| tao mas org ~ de plus belle, deux fois encore Haw- round, 
ice i| nezese. misioni. trappar ans au oiaoi ue fonaa Deneuve, nt Re | “esapentenememmsmsenc Uecses Menem: an; bint- iah 
Lot faisoo); Miei | Phomme Se toutes les surprises. Ensuite ia revanche Dauthuille-Degouve| kins ne traduit pas sa puissance | Gus Degouve, mis en confiance prend de mauvaises habitudes au 
. Gratarolla Farma- | sera mûre-pour la grande saison estivale. Et le vainqueur de ce tournoi | dans ses coups, Mais, par contre, sa par ses deux dernières victoires. a lieu de s'améliorer. Devant Ion Chl- 
HE AU co an Bat à trois pourra affronter un jour Cerdan qui a perdu hier, sur le| force physique se retrouve dans sa - lancé un défi à Marcel Cercan riac, il n'a profté de son allonge 
not Dam). raman, coup de. 22 heures, un de ses derniers adversaires possibles. Pt gs Ras pour le titre de champion de Fran. et de sa mobilité qu'au début Il fut 
Op s'en est rendu compte quand, Ce des Poids moyens. néanmoins déclaré vainqueur. 


y dès ie coup de gong. lorsque partant Cet après-midi, Jo Longmar et C-W. HERRING. 
Les Toulousains veulent | ‘n° tombe a gares partent je Palais des Sports doivent mot- 


convaincre arte aana oc Villemain - Kid Marcel 


| mais cha 


Pourle“Tour” on cherche | “ BARATTE conduira l'attaque lilloise” 


À m n° 1 de Paco Bueno 
Paco Bueno nous a rendu visite à H ue fois il récupérait et maintenait à H 
toujours 6 millions nous affirme André CHEUVA [ares ment) a aaremeiu à) “ Cerdan pouvait battre ©: ieo *" à Marseille 
ré sit : r 


. Mais à la septième reprise, De- parlers sont sur le point d'obou- 
— Allô, Maisons-Laf- — Cependant, vous’ avez mis au A PE gs aas un ma- imi vi donna de pius belle et de ot emire Robert Villemain 
fite ? André Cheuva ? peint votre tactique-martingale ? A1 Renet a tenu 7 rounds devont a | Hawkins avant la PR ce pour le ler juin, à Mar 
« Paris-presse » à l'appa. pes Woodcock et moins de trois minutes Teur défiance du Elle ne devait plus se démentir. son 
teil.. = Äio 1.. Ano t.. devant mon poulain championnat. e'est ahasi f : auobe Y eu près comme cel aien NOR Es. 
— Comment va l'équi- Pius rien d'audibie. C'est curieux] IL est à rencontrer tous les qu'ils viennent de gagner hier soir Eie voit le diens d'Havane me ete Vieron et tous PNO M 
m Dion. trho-ben. La vent die maeaea me PE peta ia Ge mere hr O EU. étant des plus faibiardes, Su 5 juin, à Milon? 
Ris. . la Vente = e r des scores trés nets. £ 
< torme est bonne, entrete- Michel CAZEAU. | mi-lourds. — A. B. Les entraineurs des « vert et blanc » estime Gus DEGOUVE 


tous les je des ont bien étudié le jeu des Toulousain: E . 

RÉEL E meecan| apaa i es aa) i aparka Au lieu de rencontrer Cerdan 
, a her Seea nae Hawkins di | he avec Degi 

pos ausi dur. L'Angiois est en effet un. NAWKINS isputera a revanche avec Vegouve 


aux courses, et demain le programme 
boxeur tenace, corioce et puissant, A ` 
à Londre 


2e maira eneun changeait. l'emporter sur l'Egypte Bonnet, Fer se 
= Tucoo, Aristouy ; Larrat, Martin, Mon- h reprises il istre ten- Jack Solomons, qui 
Pa nm frappé ce maun Ce soir, le Palais des Sports sera le leur public que ja malchance jes a| cassin: Rempiaçants : Bižotta aa e e | 


t Biarge. versé les rôles, et je cois dire que je sui ee midi pour Londres, a 
théâtre d'une nouvelle rencontre in- marques. On se souvient qu'au cours du match f x de Roupp, resté à New- 
e ternationale de basket-ball. acEnalever de rideau, les représentants| de chami très heureux de l'avoir battu ousi nette- fẹ midi, reçu Ra cedi 
a lonnat t, cor r tort une reponse sa proposidon =} nul lente. je jul conseille for- 
vous LEP et le caime semblent| "Gette tols, nos Internationaux récep n'auront pas la pr- i Pare, e Si favori. Mointerent. Un peu oe tesos fde, faire disputer le ehampionna! =f jemen d'aitendre encore un an avant 
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